
 

Joe Meno Le blues de la Harpie 

Traduit par Morgane Saysana 
Janvier 2017 
320 pages - 21,50€ 
ISBN 979-10-95718-14-7 
ePub 979-10-95718-15-4 

La presse en parle 

Le blues de la Harpie Joe Meno 

Sud-Ouest – 31 Mars 2017



 

 

Chronique TV  
de David Goulois  

sur TV Val de Loire 

« Un polar avec de la 
poésie ! Une écriture très 
singulière, un premier 
roman très réussi. » 

« Une base assez classique, assez connue du roman américain […] mais les variations 
sur le thème sont habilement jouées et le ton sonne toujours juste. L’écriture alterne 
entre la sécheresse de la violence humaine exacerbée et le lyrisme sans emphase des 
bons moments. » 

Le blues de la Harpie Joe Meno 

L'Obs - 23 Février 2017

Marie Claire - Février 2017

http://bit.ly/2kpG3BO


Chronique radio d’Ondes Noires par Corinne Naidet et Jacques Lerognon 

Chronique radio dans l’émission Paludes avec une lecture d’un extrait 

 

Le blues de la Harpie Joe Meno 

Paris Normandie 9 Février 
2017

Marianne -  
10 Février 2017

http://www.ondesnoires.com/s17ep09b.mp3
http://bit.ly/2kpWjm8
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Les libraires en parlent 

« Un roman exceptionnel, tant la poésie 
arrive à infiltrer la noirceur humaine par 
les moindres interstices. A-t-on droit à la 
rédemption ? » 

Monica de la librairie de la Comédie – 
Bordeaux

"  

« Un vrai bon blues au rythme bien 
lancinant, mélancolique et noir, puissant 
et dosé juste comme il faut. Avec une 
vraie histoire d’amour aussi : et c’est du 
blues. » 

Librairie des signes – Compiègne

Le blues de la Harpie Joe Meno 



Tout est dans le ton pour ce roman doux-amer à la sauce de l'Illinois : des images 
fleuries et un humour subtil et pince-sans-rire lui confèrent un charme TROUBLANT. 

Librairie Delamain – Paris 

La Harpie, la bien nommée, petite bourgade de l’Illinois est la ville natale de Luce 
Lemay. Fraichement sorti de prison il rêve d’« Ailleurs » mais ne connait rien d’autre… 
flanqué de son acolyte Junior, ils se lancent dans le long processus de la réinsertion, 
trouvent du travail et même l’amour. Mais cette quête de rédemption va tourner court. 
La ville n’a plus rien du foyer accueillant de l’enfance de Luce et s’il a payé sa dette à la 
société, pour la population locale, il n’en est rien. 
Gagneront-ils leur combat pour la dignité, la seconde chance, la nouvelle vie à laquelle 
ils aspirent tant ? 

Librairie Forum – Besançon 

Roman noir qui taquine les frontières des genres, roman déchirant sur la (possible ?) 
rédemption. 
Pour les amoureux de littérature générale ou de polar, Agullo dégaine son second ricain 
et je tire mon chapeau. Les émotions sont bien chamboulées et La plume est très 
soignée. 

Benoît Minville – Fnac Défense 

C’est qu’on s’attache vite à Luce Lemay, à peine sorti de prison il nous accapare. Un 
sang chaud au cœur gros, c’est qu’on finirait presque par devenir fleur bleue… Dans 

Un roman sombre et lumineux… Une 
réussite ! 

Lamia de la librairie Gibert Joseph  
– Barbès Paris XVIII

« On devrait tous avoir une seconde 
chance, et pour tant… Un roman 
envoutant. » 

Marilyn de la librairie Mollat – Bordeaux 

« Ce roman noir traduit de l’anglais par 
Morgane Saysana nous interroge sur 
l’existence de la seconde chance, sur 
notre capacité à se pardonner et à 
pardonner aux autres. » 

Blog de la librairie Mollat – Bordeaux
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https://blogs.mollat.com/articles-blog-litterature-sc-humaines/de-l-immoralite-de-la-peine-de-mort


cette bourgade américaine au bout de nulle part, à La Harpie, on se retrouve toujours 
dans l’impasse et Luce replonge malgré lui. C’est beau, c’est bon, c’est juste ce qu’il 
faut ! 

Librairie Le vent délire - Capbreton 

« Ah ! Que voilà un vrai roman grand roman américain comme on les aime ! Une langue 
puissante et râpeuse qui parle de 
violence, d’espoirs déçus, de 
rédemption. Tragique comme seuls 
les auteurs US avec les pieds dans 
la boue du Midwest en écrivent. » 

Librairie Livre aux trésors - Liège 

 

Joe Meno, en délicat portraitiste de bourgades négligés des hommes et d'hommes 
oubliés des dieux, excelle dans l'art de mêler poésie et roman noir. Un roman à 
l'américaine, noir et dense. 

Librairie Terre des Livres – Lyon 

Je suis sorti grandi de ce roman noir flamboyant. Parce qu'il m'a poussé à des remises 
en question nécessaires sur mes propres convictions, ma propre foi en l'humain. Et c'est 
en ça que tu reconnais un excellent livre : il parvient à faire partie de tes os, de ce que 
tu es. Tant mieux. Continuons d'y croire. 

Michael Mathieu – Gibert Joseph Paris 

Joe Meno, nous pousse à nous poser ces questions avec ce magnifique roman noir, à 
l'écriture éblouissante ! 
Un très bon roman noir aux personnages forts, touchants et tragiques, des hommes et 
des femmes qui se débattent pour vivre. 

Myriam et Vivien – Librairie Hall du livre – Nancy 
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Avec « le blues de La Harpie » Joe Meno nous offre un titre remarquable, bouleversante 
quête de rédemption pour deux hommes profondément marqués par leurs actes 
passés. 

Librairie Gibert Joseph – Vaux-en-Velin 

On y est, on y reste, on y est bien. Pour les amateurs de litté US sans aucun doute, et 
pour tous les autres aussi, une vraie découverte ! Joe Meno, un auteur à suivre. 
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http://www.gibertjoseph.com/magasins/vaulx-en-velin.html


Les blogueurs en parlent 

Cette montée de la violence assortie au portrait saisissant de Luce Lemay donne à ce 
roman un aspect singulier. Luce Lemay est un individu qui veut à la fois être sauvé et 
détruit alors il se fixe des buts qu'il sait vains et il fuit ses responsabilités et une 
certaine idée du bonheur. Pourtant, le roman se clôt sur une incertitude, Joe Meno 
laissant au lecteur de choisir pour lui la destinée de son héros. Mélancolique ! 

Julien Vendrène pour K-libre 

Un roman sombre plein d’espoir et d’une tristesse incommensurable qui se résume 
par : « Pas évident de savoir précisément comment bat son cœur, s’il est bon, mauvais, 
malhonnête ou tendre, tant que n’est pas venue l’heure fatidique de se retrouver tout 
seul dans le noir, à écouter le chuchotement feutré de son propre cœur solitaire, le 
martèlement sourd et vide de ses propres peurs frissonnant telle une vieille timbale 
voilée, mangée de rouille et cabossée de partout… » Une œuvre poétiquement triste, 
reflet de notre triste culture. 

Unwalkers 

Il s’agit d’un grand roman noir, adoubé, excusez du peu, par Hubert Selby Jr lui-même. 

Bonnes feuilles et mauvaise herbe 

Le Blues de La Harpie commence là où s'arrêtent la plupart des romans que nous avons 
l'habitude de lire. Il tente, à sa façon, de répondre à une question importante et 
banale : quand un délinquant, un criminel, a-t-il définitivement payé sa dette à la 
société ? 

Le vent sombre 

Meno nous livre un roman noir psychologiquement violent, que vient supporter une 
écriture véritablement originale qui s’abandonne parfois à un humour de second degré 
flirtant avec le nonsense. [...] Un beau livre, dans le fond comme dans la forme et un 
livre utile, donc. 

Yan pour Encore du noir 

La grande force de Joe Meno est assurément dans la caractérisation des personnages, 
véritable travail de dramaturge. Tous ceux qui peuplent Le Blues de la Harpie sont 
mémorables à leur façon, et l'auteur sait les enraciner en nous, leur donner vie en 
utilisant leur passé et leur environnement. 

Le blog du polar de Velda 

Joe Meno manie avec virtuosité le récit dans une tension qui progresse 
inexorablement, mêlant à la fois humour, délicatesse et ténébreuse noirceur.  
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http://www.k-libre.fr/klibre-ve/index.php?page=livre&id=4912
https://bonnesfeuillesetmauvaiseherbe.wordpress.com/2017/01/25/le-blues-de-la-harpie-de-joe-meno/
http://www.leventsombre.org/romans-noirs-polars/service-de-presse/meno-joe/le-blues-de-la-harpie
http://www.encoredunoir.com/2017/01/le-blues-de-la-harpie-de-joe-meno.html


"  

Hédia pour Un dernier livre avant la fin 

Ce livre est écrit avec une vraie touche de roman noir, tout en s’en écartant, pour 
intégrer les rivages du roman urbain, mais tout en s’alliant, aussi, au roman d’amour et 
au roman des secrets qui peuplent toutes les dimensions de nos psychologies 
insuffisantes… Et il se place magistralement dans le sillage de Voltaire, pour qui, «il 
vaut mieux l’analyse de la complexité que le jugement de valeur ».  

Eric pour Débredinages  

Se situant bien dans l’univers des romans noirs de qualité, Le blues de la harpie 
interroge aussi sur la réinsertion des condamnés, sur le pardon et montre la difficulté 
de vivre à nouveau comme tout le monde quand on a déjà payé pour sa faute. Peut-on 
effacer son ardoise ? Solide ! 

Nyctalopes 

Je m'y plonge, en apnée. Les phrases m'assaillent comme des rafales qui me 
besognent l'âme. Je suffoque. Je me dis que c'est un chef d'œuvre. [...] J'ai songé au 
dénuement de Cormac McCarthy, au romantisme de Bukowski, à la veine la plus noire 
du cinéma des frères Coen. 

Nicolas Houguet pour L’Albatros 

C'est le roman de l'impossibilité de s'extraire de son passé dans une petite ville où tout 
le monde se côtoie à défaut de se connaître. Joe Meno a le chic pour créer des 
personnages puissants, que ce soit Junior, énorme type sensible, le père de Monte avec 
ses deux pieds prothèse ou encore cette prostituée, "elle avait l'air maigre, et long, et 
solide, et son parfum empestait le désespoir." Avec aussi cette impression que l'histoire 
peut se passer aussi bien en 1950, qu'en 2010. Et ça, c'est très fort.  

Christophe Laurent pour The killer inside me 

Il ne reste plus qu’à saluer la qualité de ce terrible récit où le moindre espoir est 
aussitôt enveloppé du voile noir du deuil, d’une tristesse accablante que son auteur 
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http://www.undernierlivre.net/joe-meno-le-blues-de-la-harpie/
https://debredinages.wordpress.com/2017/01/31/le-blues-de-la-harpie-de-joe-meno/
http://www.nyctalopes.com/le-blues-de-la-harpie-de-joe-meno-agullo/
http://www.nicolashouguet.com/2017/02/le-blues-de-la-harpie-de-joe-meno.html


parvient à transmettre avec talent. Que reste-t-il quand on n’a que l’amour ? Une ville, 
deux êtres torturés. 

Bob Polar 

Joe Meno a une puissance d’écriture époustouflante, il campe ses personnages en trois 
mots ou deux phrases, les anime et leur donne une profondeur magnifique tout aussi 
vite. [...] Un roman très noir, poétique et puissant, profondément humain. [...] Vraiment 
un livre à ne pas rater, le pire et le meilleur de l'humain dans un récit passionnant et 
plein d'un humour désabusé. 

Psycho-Pat pour Quatre sans quatre 

Ce roman est incroyablement touchant, [...] Une ode à cette quête éperdue et peut-
être vaine, une écriture poétique et solide à la fois, un portrait saisissant d'un coin 
paumé des États-Unis. [...] C'est à la fois un roman très sombre et philosophique et ce 
d'autant plus que la traduction de Morgane Saysana sublime le style de l'auteur. En 
définitive, un très beau roman, un des meilleurs de cette rentrée d'hiver ! 

LéaTouchBook 

À travers Le Blues de La Harpie se dessine une question : au sortir de la prison, un 
homme est-il encore et toujours enchaîné à son passé ou peut-il espérer une forme de 
rédemption ? Un livre magnifique, qui n’est certes pas sans rappeler un autre tandem 
émouvant, celui de George et Lennie. Ne pas oublier non plus le très beau travail de 
traduction de Morgane Saysana qui a su rendre à ce texte toute sa poésie et toute sa 
densité. À lire. 

Valérie Debieux pour La Cause littéraire 

Soulevant des thèmes durs tels que le temps qui passe, le poids de la conscience, la 
difficulté de vivre, Joe Meno nous livre ici un récit poignant qui donne à réfléchir et 
critique notre société faite d'apparences et de faux-semblant où les plus sensibles et 
les plus humains ne sont pas forcément ceux que l'on croit. Superbe. 

Nelfe pour Le Capharnaüm éclairé 

Mais c’est de cette violence sourde et butée de l’Amérique des laissés-pour-compte 
que jaillit la poésie, comme un cri désespéré, celui de brutes au grand cœur et 
d’écorchés vifs qui ont la naïveté de croire que la vie est un oisillon tombé du nid dont il 
faut prendre soin. Avec des dialogues qui sonnent juste, sans moralisme ni caricature, 
Joe Meno se montre digne de Mark Twain ou de Flannery O’Connor, qui nous rappelait 
déjà que « Les braves gens ne courent pas les rues ». 

Aline Sirba pour On l’a lu 

Si le lyrisme noir de l’écriture de Joe Meno découpe des blocs de poésie onirique dans 
la nuit de La Harpie, c’est pour nous faire sentir toute la dureté de la société diurne 
contre laquelle butent les personnages. Comme dans une tragédie antique, Luce et 
Junior vont vers leur destin. 

Sébastien Omont pour En attendant Nadeau
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http://bobpolarexpress.over-blog.com/2017/01/quand-on-n-a-que-l-amour-le-blues-de-la-harpie-joe-meno.html
http://quatresansquatre.com/article/chronique-livre-le-blues-de-la-harpie-de-joe-meno-1485458541
http://leatouchbook.blogspot.fr/2017/01/le-blues-de-la-harpie-joe-meno.html
http://www.lacauselitteraire.fr/le-blues-de-la-harpie-joe-meno
http://cafardsathome.canalblog.com/archives/2017/04/25/35210443.html
http://www.onlalu.com/livres/policier-etranger/le-blues-de-la-harpie-joe-meno-26107#26108
https://www.en-attendant-nadeau.fr/2017/07/04/galina-meno-desespoir/

